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L'histoire 
en couleurs 
'(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

Iscttuc ne saurait eue plu* 
attrayante et plus émouvante: car, quel 
que soit le talent des romanciers, ils ne 
font jamais aussi bien que l'humanité 
elle-même, ils n'inventent jamais de> 
figure* aussi originales, des drames îui'i 
profonds que ceux que jouent de siècle 
em siècle les héros de l'histoire, les 
•très qu'on décret mystérieux semble 
avoir marqués pour un destin d'excep-
•San. • Non. dans aucune littérature du 
monde, aucune création littéraire n'éga
le en puissance la personnalité d'un 
Napoléon, en imprévu son incroyable 
srrenture .en pathétique sa chute et son 
agonie. Et croit-on qu'il y ait beaucoup 
de situations imaginaires, au théâtre 
ou dans le roman, qui atteignent par 
J'iatensite dramatique le procès d'un 
Danton, ou la chute d'un Robespierre, 
ou le tragique martyre d'une Marie-
Antoinette 

Je faisais ces réflexion* en lisant ces 
jours derniers plusieurs fascicules de 
l'excellente collection Toote l'Histoire, 
qae dirigent, c h e z F l a m m a r i o n . 
MM. Aubry et Melehior-Bonnet. Cette 
collection, qui ne vise pas à l'inédit, 
cherche seulement à mettre dans les 
mains d'un grand nombre de lecteurs, 
sou* un format commode et à bon mar
ché. < les chefs-d'oeuvre modernes de 
l'histoire ». I n i t i a t i v e parfaitement 
opportune et qui vaut d'autant plus 
d'être encouragée que le choix des 
récits jusqu'à p r é s e n t publiés est 
excellent ( I ) . 

Nous y retrouvons, en effet, d'abord, 
,e Tribaasl RévolatJoaaair*, de G. Lenô-
ire. On sait que cet historien a 
touillé mieux que personne les coins 
et les recoins du Paris révolutionnaire. 
les coulisses ensanglantées du grand 
drame de 1793. Sans doute, faudrait-il 
se garder de juger la Révolution, ou 
même la Terreur, par l'image qu'il en 
donne, car il n'en montre que l'envers 
ignoble et crapuleux. Seulement, on dira 
justement que, dans ces terribles drames, 
l'envers est inséparable de l'endroit, et 
que le Comité du Salut Public, pour 
accomplir sa tâche qui fut parfois gran
diose, devait exhorter le Tribunal Révo
lutionnaire à accomplir sa sinistre beso
gne, et qu'un Robespierre, avec les par
tie» qu'il >• eut en lui d'un véritable 
homme d'Etat, n'aurait pas pu gouver
ner sans l'ignoble concours d'un Fou-
quier-Tïnville. De ce dernier, Lenôtre 
a fait un portrait admirable dans sa 
hideur même. Cet homme de loi beso
gneux, ce petit procureur, que des fau
tes sans doute graves ont obligé à rési
lier sa charge, se jette dans la Révo
lution comme dans une affaire. Peu à 
peu. il se persuade de son importance, 
il apporte à ses fonctions d'accusateur 
public une méthode et un zèle qui tour
nent au fanatisme ; bientôt, il a trop 
roulé sur cette pente pour s'y retenir ; il 
a participé à trop de crimes pour avoir 
une autre voie de salut que dans le 
crime; il tue par peur, quand il ne 
croit plus tuer par vertu — jusqu'au 
jour où il s'écroule à son tour sur les 
2.600 cadavres que sa fureur, en quinze 
mois, a entassés devant l'échafaud. 

Et, cependant. Lenôtre le m o n t r e 
bien : un Fouquier-Tinville ne manque 
ni de caractère, ni d'intelligence. Mais 
c'est un cœur sec et un esprit faux. Le 
danger des guerres civiles est qu'elle* 
poussent nécessairement de tels hom
me* aux première* p l a c e * . Une foi* 
ouvertes les écluses de la violence, les 
honnêtes gens n'ont plus qu'à se terrer 
ou à mourir: ce qu'on appelle pureté, 
c'est alors la dureté; ce qu'on appelle 
vertu, c'est le fanatisme; et ce qui peut 
se faire de bien, ne peut plu* être ache
té qu'au prix d'une masse effroyable 
d'injustice. 

L'aventure impériale est représentée. 
dans la même collection, par La Reine 
Hertease, de M. Henry Bordeaux, et 
Saisne-Helèa*. d'Octave Aubry. Chez 
M. Bordeaux, le biographe est. à mon 
sens, supérieur au romancier. De la 
charmante Hortense d e Beauharnaii. 
fille de Joséphine, belle-fille chérie, puis 
belle-soeur de Napoléon I". et mère de 
Napoléon 111. il a tracé un portrait des 
plu* attachants Sensible, intelligente. 
cultivée et désintéressée dans une Cour 
où les aventuriers ne se distinguaient 
posât toujours des héros et où des cou
ronne* trop brusquement distribuées ne 
couvraient pas toujours une politesse 
royale, Hortense a su gravir avec une 
noble aisance le» marche* de son trône. 
Personne n'a vécu plus intimement les 
grandeurs et les misères de l'épopée 
napoléonienne. Un moraliste rigoureux 
reprochera peut - être à M. Bordeaux 
d'aoeir a c c o r d é aux chutes de son 
haarine un excès d'indulgence en faveur 
de son charme et de ses malheurs. Six 
oej huit ans avant Lamartine. Hortense 
a peamené sur le lac du Bourget d'éphé-
masa* et déjà romantiques amours, et 
l'aa comprend que son biographe se 
soit laissé tenter par ce thème poétique. 
E» saaard des fautes d'une jeunesse trop 
bernante «t trop exposée, il insiste d'ail-
loan» sur Us douleurs, la dignité et les 
rsjfegMtirs de longues année* réparatrices. 
Lg légèreté cTHortense ne fut que d'un 
temps, snass «a bonté fut durable. 

Quand à «liât* Hfliai, c'est une de 
ces lecture* qu'on ne lâche plus une fois 
qa'aa y est pris. Des dernières années 
dn Napoléon, depuis le soir de Waterloo 
jatqua sa mort en exil. M. Aubry a 
fait un récit minutieusement exact et 
qui, tantôt pittoresque et tantôt poi
gnant, ne censé jamais de piquer la 
osmosite A Sainte-Hélène, une tragé
die se dénoue, mais une âpre comédie 
a* joue aussi. Le* derniers compagnons 
de l'Empereur, les Bertrand, les Mon-

Le dramatique procès 
qui s'ouvre aujourd'hui à LIÈGE 

doit fournir la réponse 
à cette terrible question 

EN CHINE LA VEUVE BECKER 
A-T-ELLE EMPOISONNÉ Le îrcrlyre de Canton continue 

ONZE PERSONNES ? Le bombardement de lundi 
a fait quinze cents victimes 

L'hôpital français Paul-Doumer a été tcuché 

DERNIÈRE HEURE 

Saigon, 6 juin. — On apprend de » .__' . 
Hong-Kong que les raids effectués ai-l

Lel coupes japonaises ont prit 
Kai Feng 

Tokoi, « Juin. — L'* Agence Uomeï s 
annonce que les troupe» japonaises ont 
pris complètement Kal Teng. a l'aube. 

M . FEmrTJS, QUI PRÉSIDERA LES DÉBATS 

U n de* c o t e s les plus grave* de ce t te 
dramatique affaire est , certes . In partie 
se rapportant aux expertises fa i tes pour 
découvrir les causes de la mort des per. 
sonnes soignées par la f e m m e Petitjear., 
veuve Becxer. 

L'acciuation 
Voici, d'après l'acte d'accusation com 

m e n t ces expertise* s e présentent : 
Nos mastsrln* légistes, dont la science 

• t la prudence sont indiscutable», ainsi 
que les spéoallste» de notre université les 
plus compétents en ces matières, se sont 
livrés sur la présenté affaire aux recher
che» les plus minutieuses. 

Examinant les symptôme* morbides re
levés dans chacun des cas mentionnés et 
taisant abstraction dé tous les autres 
éléments de l'instruction. Ils signalent 
des reasemblanoas caractéristiques entre 
les différents cas qui les apparentent les 
uns aux autres. Ils affirment qu'aucune 
épidémie ne répond aux symptômes rele
vés. Et ils estiment qu'en présence de cet 
ensemble, un médecin doit nécessaire
m e n t considérer l'empoisonnement com
me la cause très probable de toutes ces 
morts et maladies. 

Tenant compte de ces symptômes, les 
seules substances qu'on puisse soupçon
ner sont : l'arsenic, l 'antimoine, le n i 
trate de potasse, l s colchlcine et les déri
vés de la digitale. Après de longues ana
lyses, lis él iminent les quatre premiers 
poisons. 

Apres les rscbeiclie* par des méthodes 
appropriées. Ils affirment que la mort de 
la veuve Lange est due sans aucun doute 
possible, S un empoisonnement par des 
doses massives de digitaline. 

L* contre-expert, M. le professeur Zunz, 
tout en raconnslsssnt que ce travail est 
des plus remarquables, fait certaines ré
serves théoriques sur la valeur absolue 
des conclusions de nos experts. 

Pour les autres morts, l'analyse blo-
pharmaceutique ne leur a pas permis de 
conclure formellement, l i s attribuent 
cette différence dans les résultats des re
cherchas, au fait que Mme veuve Lange 
est morte e n quelques heures, beaucoup 
plus rapidement que les autres et ne s'est 
pas autant débarrassée d u poison. 

L'ensemble des divers cas exposés ré
vèle des particularités remarquables : 

— Presque toutes les peraonens aux
quelles la veuve Beckcr ftti pris* sont 
de vieilles personnes qu'elle pouvait croire 
en possession d'argent, qui vivaient s e u l e 
a* près desquelle* elle avait les coudées 
franche». 

— Pour certaines, elle les avait con
nues antérieurement et avait renoué avec 
elles de façon assidue peu de temps avant 
leur décès. Pour d'autres, elle avait obsti
nément cherché à faire leur connaissance 
s'Insinuent dans leur Intimité avec une 
ténacité inexplicable. Pour toutes, la mort 
a suivi de peu cette fréquentation. 

— Si tant de vieilles personnes sont 
mortes à son contact, on ne volt pas 
d'autres vieilles personnes auxquelles elle 
ee soit intéressée sans qu'il leur arrive 
malheur. 

— En deux ans, dix personnes sont 
mortes pour ainsi dire dans se» bras ; 
quatre ont été malades d'un mai analo
gue à celui des personnes qui sont 
mortes ; trois autres ont ' échappe, ayant 
écondult la veuve Hacker (veuves Dau-
bresse H»ntla et Pilet I 

La défense 
A ce.-, tait,-., la défense, par i'organe 

de M' Chevalier, répond ainsi : 
— La olé du procès, c'est l'expertise 

toxlcologtque qui a duré plus d'un an et 
qui a porté sur les viscères des trots der
nières décedées : 

Mme Welss, le 2 octobre ; Mme Lange, 
le 26 septembre e t Mme Bultay, 1* 20 
septembre. , 

Six experte y ont participé. Ce s on t 
MM. Mouresu, Verbruggen, Bacq, Flr-
ket. Fanlel et Surings. 

Ces ..messieurs ont notamment Injecté 
à un cœur de grenouille u n extrait du 
liquide retrouvé dans l'estomac des mor
tes. 

Cette expérience a été négative e n ce 
qui concerne Mme Welss et Mme Bultay. 

Elle a été affirmative pour Mme Lange, 
e n ce sens, que le eccur de grenouUle 
soumis a l'injection s'est exactement 
comporté comme s'il avait été injecté de 
digitaline. 

Lorsque les experts ont voulu refaire 
l'expérience, elle a été tout aussi néga
tive que pour les deux autres sujets. 

Avec ce résultat, et connaissant par 
les témoignages recueillis s u dossier, les 
prodromes de la mort chez toutes les 
personnes dont le décès est imputé à la 
veuve Becker, les experts ont conclu a 
des empoisonnements par la digitaline. 

Or, le Parquet ayant demandé à M. 1* 
professeur Zuns, de l'Université de Bru
xelles, une sorte de contre-expertise, ce
lui-ci a déclaré que. actuellement, o n ne 
peut avoir de certitude absolue en m a 
tière d'intoxications dlgitallques, e t que 
les réactions observées sur le cœur de 
grenouille peuvent tout aussi bien avoir 
été provoquées par des glucosites cada
vériques que par de la digitaline. 

manche sur Canton ont été de quatre 
Quarante avions Japonais y ont par

ticipé. La plupart des bombes sont tom
bées dans les rues les plus fréquentées 

D'après des nouvelles de source an
glaise, le nombre des morts approcherait 
de 1.000 et le nombre des blessés serait 
sensiblement le même. 

Les bâtiments administratifs ont été 
visés, mais Us n'ont pas été directement 
touchés. Le quartier où les ravages ont 
été les plus grands est constitué par 
l'angle des rues de Tai-Hong et de 
Wlng-Hong, où une arcade s'est effon
dré sur plusieurs centaines de Chinois 
frappés de terreur. 

Cinquante avions Japonais sont reve
nus lundi sur la ville. Ils ont laissé tom
ber une centaine de bombes. 

Trois d'entre elles ont touché l'hôpi
tal français Pnul-LVrumer situé dans la 
ville chinoise. 

Deux pavillons ont été démolis. 
Il n'y a eu aucune victime, mais les 

laboratoires ont été détruits. Les dégâts 
s'élèvent à environ trois millions de dol
lars chinois. 

D'accord avec les autorités chinoises, 
un détachement de fusiliers-marins 
français a débarqué et entouré de bar
ricades les jardins de l'hôpital. 

Des immeubles se trouvant à proxi
mité, notamment des locaux abritant la 
Croix-Rouge, ont été atteints par les 
bombes, qui ont fait une cinquantaine de 
victimes: internes, fonctionnaires de la 
Croix-Rouge, boy-scouts, etc.. 

On annonce officiellement que le bom
bardement de lundi a fait 1.500 tués et 
blessés. 

Plus de mille maisons ont été dé
truites. 

En prévision de bombardements 

la population chinoise 

évacue en masse Hankéou 
Londres, 6 Juin. — On mande de Han

kéou à l'e Agence Reuter J : 
Par suite du bombardement dont a 

été l'objet la ville de Canton, au cours 
duquel de nombreux non combattants 
a i t été tués et blessés, le gouvernement 
chinois a décidé d'évacuer de Hankéou 
les femmes, les enfants et les réfugiés 
de guerre, ainsi que les soldats blessés et 
les familles des fonctionnaires du gou
vernement. 

La général Vgmkl 
invité les puissances étrangères 
à ne pas venir en aide à la Chine 

Tokio. 6 Juin. — Le général Ugakl, le 
r.ouveau ministre des Affaires étrangère!' 
du Japon, dans une déclaration faite 
lundi à Tokio, a invité catégoriquement 
les puissances étrangères à ne pas venlr 
en aide à la Chine. 

« En effet, a-t-il dit, le Japon est fer
mement résolu à mener jusqu'au bout 
ies hostilités qu'il a engagées contre la 
Chine. Venir en aide aux Chinois aurait 
donc pour seule conséquence d'aggraver 
In situation. » 
£ ! S £ ¥ v n ! V a W a i M £ V W ! « 

tholon. les Las Cases et Gourgaud, 
n'avaient pas été poussés à le suivre 
par la seule fidélité au malheur : ils 
espéraient jn prompt rétablissement de 
•a fortune et une récompense éclatante 
de leur* services. Mais ils comprirent 
bientôt qu'ils avaient fait un mauvais 
calcul: accablés d'ennui, jaloux les uns 
de* autres, leur* caractère* s'aigrirent 
et il* finirent par en vouloir à l'Empe
reur lui-même. Cruel retour de fortune ! 
Cet homme qui a gouverné l'Europe et 
donné de* ordres aux roi*, le voici cloué 
sur un rocher de l'Océan, surveillé com
me un malfaiteur, et incapable, dans sa 
propre maison, d'imposer la paix et la 
dignité à sa triste petite Cour dérisoire. 
Comme toutes les natures fortes, Napo
léon fut plus grand dans son épreuve 
et dans sa chute qu'il ne l'avait été 
dans sa puissance et dans set triomphes. 
Mais sa grandeur même et le souvenir 
de son épopée le séparent des petites
se* qui l'entourent, et chaque jour élar
git sa solitude, jusqu'à la solitude 
immense et pure de ls mort. Quel roman 
d'aventures pourrait entraîner notre 
imagination plus loin et plus haut que 
ne fait ce récit d'histoire, dont les cou
leur* sont prise* à la vérité même > 

P.-H. S. 

Il) Outre la» trois ouvrages analysés dans 
cette chron'pue. la collection comprsrd 
encore Cornes» et Batailles sur Mer, de 
Claude Farrére et Paul Chack. et Autour 
Su M!« . Expédition du < Poi/nuctf-Pa» >. 
•pnr Jean Charcot 

LÀ GUERRE 
D'ESPAGNE 
LA MYSTÉRIEUSE 

INCURSION 
D'AVIONS EN FRANCE 

(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 
M. Daladier est parti aussitôt pour 

Folx. en automobile, en compagnie du 
général Ménard. 

Arrivé à 16 h. 30,11 s'est rendu immé
diatement & la préfecture où il a con
féré avec le préfet de l'Allège et MM. 
Laffont, Rambaud, sénateurs, et Rauzy, 
députe. 

Il s'est rendu ensuite, avec des per
sonnalités, à Ax-les-Thermes, où il a été 
acclamé par la population. De là, M Da
ladier et sa suite gagnèrent Orgeix QÙ 
avait eu lieu la chute des bombes, di
manche matin. 

Le président du Conseil n tenu & 
interroger lui-même les autorités locales 
et plusieurs habitants qui avaient été 
témoins du bombardemen- aérien. 

Une compagnie de défense anti
aérienne est arrivée dans la région, en 
même temps que le président. Ce der
nier a voulu prendre contact avec elle 
et lui a donné des instructions. 

En plein accord avec le général com
mandant le 17* corps d'armée, M. Da
ladier a pris toutes dispositions utiles en 
vue d'empêcher dorénavant toute Incur
sion d'avions étrangers sur le territoire 
français. 

A 18 h. 30, le ministre de la Guerre 
était de retour à Folx. Il doit se rendre 
mardi à Perpignan. Il en repartira vers 
midi pour Paris. 

LES OPERATIONS 
L'aviation nationaliste 

bombarde les faubourgs 
de Valence... 

Vaiejjce. 8 juin. — Vingt-deux mai
sons du faubourg de Cantaranas. près 
du port de Valence, ont été détruites 
au cours du bcerAardetneot aérien qui 
a eu lieu lundi matin i 11 h. 30. 

Les habitants ont pu se réfugier à 
temps dans les abris, à l'exception d'une 
famille de sept personnes dont trois 
enfants, qui a péri. 

.„ct le port d'Alicante 
lia aavà-e britaaaiaae presse feu 

Valence. • juin. — Au milieu de la 
matinée, cinq avions nationalistes ont 
bombardé AUcaate. 

Dans le port, le navire marchand bri
tannique « Wlnifred > a éré atteint par 
les bombes et a pris feu. Cinq membres 
de 1 équipage ont été tués. 

Dans le centre de la ville, plusieurs 
édlflflees ont été détruits. La population 

a gagné immédiatement les abris ; on a 
relevé cependant 17 morts dont 9 fem
mes et un enfant et une centaine de 
blessés. 

L'opinion britannique 
s'indigne des bombardements 

des villes ouvertes 
Elle j'étonne qae les alliés 

du général Franco 
repoussent une enquête impartiale 
Londres, 6 Juin. — L'opinion publique 

anglaise se montre de plus en plus lndl-
gnee des bombardements de Chine et 
d'Espagne 4 mesure qu'il lui apparaît 
avec plus d'évidence qu'il s'agit de ter
rorisme. 

Mais alors qu'elle pensait que les 
bonnes relations établies, grâce à la po 
litique de M Chamberlain, entre la 
Grande-Bretagne et l'Italie, donneraient 
un grand poids, à Rome, à toute sug
gestion britannique, la presse se montre 
déçue de voir que l'idée d'une Commis 
slon neutre est, selon l'expression du ré
dacteur diplomatique du < Times >, 
* loin d'être bien accueillie dans la ca
pitale italiennes. 

Le collaborateur du journal conser
vateur ajoute que, du reste, la sugges
tion anglaise ne semble pas être mieux 
reçue à Berlin et à Burgos et que « seul 
le gouvernement de Barcelone semble 
avoir accepté le plan proposé.» 

Montrant que le gouvernement bit 
tannlque appuie sa protestation sur des 
informations de première main, le ré
dacteur poursuit : 

«Samedi dernier, le ministre anglais 
à Barcelone, M. J.-H. Lèche, s'est rendu 
à Oranollers. Les rapports des per 
sonnes Indépendantes sont unanimes a 
déclarer que la ville ne constituait en 
aucune manière un objectif militaire. 
Le général Franco espère que ces actes 
pourront affecter le moral des Catalans. 
Mais 11 apparaît, désormais, qu'il fait 
erreur et que les bombardements n'ont 
réussi qu'à fortifier le courage d'un 
peuple qui. Jusqu'à ce qu'il ait été di
rectement attaqué, avait montré un en
thousiasme assez tiède à défendre la 
cause républicaines 

Dans son édltorial, le « Times > se dé
clare surpris que « les alliés du général 
Franco puissent s'opposer à One enquête 
impartiale sur les bombardements aé
riens puisque cette enquête devrait ser
vir la cause nationale si elle révélait que 
les allégations faites par le gouverne
ment de Barcelone sont sans fonde
ment » 

Une déclaration officielle 
de l'état-major nationaliste 

Salamanque, 6 juin. — Radio-Natio
nal a diffusé lundi soir la note officielle 
suivante de l'état-major du grand quar
tier général : 

« S* référant à des nouvelles publiée* 
dans la presse française sur une r.ou- ( 
velle agression en territoire français i 
par des avions nationalistes, l'état-major 
affirme de la façon la plus catégorique 
que nos avions ne se sont pas approchés 
de la frontières hispano-française. 
Toutes les opérations auxquelles nos 
appareils ent pria part, se sont dérou
lées sur le parallèle de Barcelone, à 
plus de 100 kilomètres de la ligne fron
tière. 

« il s'agit d'une nouvelle manœuvre 
des chefs marxistes au moment même 
où le gouvernement espagnol a déjà ré
futé d'une façon formelle les fausses 
accusations portées contre lui. . 

« Aujourd'hui encore, nous devons dé
noncer d'autres agressions qui sont pré
parées par les rouge* contre des navi
re* français à l'aide d'avions maquillés 
aux couleurs nationales, dans le desaeUi 
d'égarer l'opinion et de déchaîner la 
guerre européenne » 

Peur U N franc seulement 
vous ponvex participer à la 

LOTERIE 
DE LA PRESSE DU NORD 
et gagner an portefcoiOe 

de 50.000, 
de 20.000 
ou 10.000 francs. 

Courez votre chance ! 
Les billets sont en vente dans tous 

les débit* de tabacs, chez no* déposi
taires et vendeur» et dans no* bureaux. 

UN FRANC seulement. 

Renseignements commerciaux 
du ( Juin 193* 

COTONS 

tasaXMèan. 

Vanna 

Disponible 
Juin 
Juillet 

Septembre . 
Octobre 
Novembre . . 
Décembre . . 
Janvier . . . . 
février 
Mars 
Avril 
Mal 
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. . 8 22 
. . 8.1» 

. . 8.20 

. . 8.24 

. . 8.24 

. . 8.28 

. . 8.22 

Ma* 

" 
8.07 
(.04 

8.06 

8.10 
8.10 

8.13 

8.1» 

New-Tcxk 

Ma 1 

1 
8.08 8.03 
a.**.. 
8.07 
8.09 ' 
8.11 
8.12 
8.14 
8.14 
8.14 
8.1» 
8.21 
8.23 

Joue 

7.8» 
7.88 

. .7 .**. . 
7.91 
7.93 
7.»} 
7.86 
7.M 
7.86 
7.98 
8.04 
8.05 
8.07 

LA SITUATION 
EN TCHÉCOSLOVAQUIE 

lycs manifestations 

anti-autonomistes de Bratislava 
Uontereau, « juin. — Les manifesta 

tiens antiautonomistes de Bratislava ont 
constitué lundi une réponse impression
nante à celles du parti de Mgr Hltnka. 

120.000 personnes ont assisté aux diffé
rentes manifestations. 

Au-dessus des nombreux défilés, on 
pouvait lire les inscriptions suivantes : 
< Nous voulons une forte armée tché
coslovaque »; c Nous défendrons la Ré
publique ». 

• 

Une tentative de sédition 
à Se ville 

et dans les garnisons de Cadix 
et de Malaga ? 

Gibraltar, 6 Juin. — Des bruits 
courent avec persistance à Gibraltar, 
depuis quelques jours sur une tentative 
de mouvement jubversU qui se serait 
produite à Sévllle et qui aurait trouvé 
écho dans les garnisons de Cadix et de 
Malaga. 

Toutefois, la censure très sévère et 
les difficultés qu'on éprouve de Gilbral-
tar à se rendre en Espagne nationaliste 
n'ont permis jusqu'ici aucune confirma
tion autorisée de ces bruits. 

Les voyageurs qui arrivent de la Ll-
néa, sont extrêmement réticents et 
d'eux non plus, on ne peut tirer aucuns 
précision. 

Un a parié d'exécution qui auraient 
été effectuées à la Linéa, à la suite de 
la découverte de tracts contre le géné
ral Franco. Mais pas plus sur le nombre 
de ces exécutions que sur leur existence 
même, il n'est possible d'avoir de con
firmation jusqu'ici. 

La limitation du tonnai e 
des cuirassés 

et du calibre des canons 
Washington, 8 Juin. — Le département 

d'Etat annoncera prochainement qu'un 
accord a été réalisé à Londres au sujet 
de la nouvelle l imite du tonnage des 
cuirassés et d u calibre des canon». 

La Grande-Bretagne e t les Etats-Unis 
acceptent de fixer à 45.000 tonnes la l i 
mite des supercuirassés e t à 16 pouces 
le calibre des canons de es* unités. 

La France maintiendrait la l imite de 
son tonnage à 85.000 tonne* tant que les 
puissances européennes respecteront ost-
te l imite à l'exception de la Grande-
Bretagne. 

La faudra tut vingt pâmait* 
dans an village dts Philippines 

Manille, 8 Juin. — A Malamec, village 
de la province de Launlon, la foudre est 
tombée sur une maison où l'on célébrait 
un mariage. Vingt personnes o n t été tuées 
et plusieurs blessée*. 

Dermèreg mmâÊm sportive* 
ATHLÉTISME 

Grand succès 
pour le meeting d'ouverture 

de Paris 
Pari». juin. 

Recettes. — Aux ports de l'Atlantique, 
nuUes; aux ports du Golfe, nulles; aux ports 
du Pacifique, 1.000. 

Exportations — Pour la Grande-Bretagne, 
nulles; France et Continent, 5.000: Japon 
et Chine, 1.000. 

CHANGES A L'ÉTRANGER 
New-York. — Sur Parts, 277 1/2: sur Lon

dres, esb transf, 494 1,2: sur Bruxeues, 
1893. 

SUCRES. — Cub» prompte livraison. 2T3; 
Juillet, 183-84; septembre, 187-88: novembre, 
1*1; Janvier. 188-8»; mars. 192-93: mal. T~ 
9C. — Ventes : 38.000 tonae». 

Rtvut du marché de Ntw-York 
New-York. 8 Juin. — La tendance géné

rale à Wall stseet aujourd'hui, a été de 
croira que le programme gouvernemental 
de dépenses ne manquerait pas d'engen
drer une activité supplémentaire, au moins 
temporaire dans le monde de» affaires. Ce
pendant de nombreux opérateurs se sont 
abstenus dans l'attente des développement» 
je ls situation à Washington et aussi du 
résultat de la mise à l'épreuve du « New 
Deal » que constituent les élections eu 
premier degré qui ont eu Heu aujourd'hui 
dans l'Etat d'Iowa. La liste finale a accusé 
une majorité d'avances allant Jusqu'à un 
point. Bien que les transactions n'aient 
porté que sur 470.000 parts. Le» opérations 
comprenaient 812 émissions dont 338 ont 
aoeusé une hausse, 108 une baisse, tandis 
que 188 restaient Inchangées. 

Après une bonne ouverture, les affaires 
furent calmes. Les prix montaient cepen
dant au cour» de la matinée, notamment 
dans les métallurgiques, les produits chi
miques et les produits manufacturés. A 
midi, de nombreuses valeurs étalent en 
hausse. 

Dans l'après-midi, la timidité des ache
teurs réduisit ces gains. Les aéronautique» 
et les tabac» s'alourdirent à la suit» de 
prise» de bénéfices. Bien que les bruits 
d'inflation aient continué à circuler, l'in
térêt pris dans le» minières avait diminué. 
Les prises de bénéfices étalent particuliè
rement actives dans les aciers, mais le» 
cuprifères s'améliorèrent dans une certaine 
mesure. Les ferroviaires étalent assez dé
laissée». 

La clôture fut ferme. 
Voici quelque» cours de clôture : 
Anaconda. 23 5 8 : Canadien Pacific, 

S 1 2 : General Electric. 33 9 1 : Général 
Motors. 2* : Radio Corporation. S 3,8 ; 
Standard OU New-Jersey. 4* 3 1 ; V. 8 . 
Steel. 42 1 8. 

Pour remettre à neuf 

les chapeaux d e feutre 
bea chapeaux de feutre qui, par exem

ple, ont reçu la pluie, sont déformé» et 
couvert* de pet i tes taches brillantes. Pour 
1rs remettre à neuf, 11 faut d'abord les 
passer à in vapeur au-dessus d'une cas
serole d'esu bouUlante ; cette humidité 
nouvelle va réparer les méfait» de la 
première. Quand le feutre cvt bien humi
de, les taches d'eau o n t . disparu. Pour 
leur redonner une forme convenable, on 
ir pose sur un moule e n bols. ou. * 
défaut, sur une forme que l'on t a u avec 
du chiffon et du papier ; on repasse à 
l s pattemouille et on brosse bien soi
gneusement dans le sens du poil. 81 ls 
calotte n'est pas très déformée, on peut 
la résppréter sur sa tète et la laisser 
sécher. 

Quand aux garnitures, si ce sont des 
plumas, il est probable qu'elles sont per
dues, mais les rubans et cordelières, les 
Isoler** e t les cocardes, tout esta peut 
être facilement démonté, lavé et nettoyé 
à sec. refait et recousu. 

su Stade Jean Bouln, a été favorisé par 
un temps superbe et un nombreux public 
s'était déplscé. 

Voici le» résultats : 
Triple ssnt : l . Roujoux, 13 m. 24; 

Latmann. 13 m. 08; 3. Bouteau; 4. Rey. 
Laneeenent «n marteau : 1. Wlrta Lorlent 

45 m. 155; 2. Real (rhumeries), M m. «75; 
3. Rsoquin: 4. WaJther. Salnt-Pé. arrivé 
après l'épreuve, réussit 43 m. 

Lancement du Jsvelet : Finale : 1. Quin-
tin. 53 m. 65; 2. Duoher, 51 m. 92; 3. Dors; 
4. Fabre. 

I l* m. haies : 1. Brlason. 15* 4/10: a. 
mie Sam; 3. Blonde! (Dnnkerque): 4. Mer-
sat. Paul Bernard, arrivé 2e et Mskowskl, 
arrivé 3e, sont déclassés. 

Lancement dn poids : 1. Noël. 14 m. 38; 
2. Prost. 13 m. B7: 3. Chamorcl; 4. n u e . 

Coupe des Jeunes (M m.) : 1. Blooh, 9" 
1/10: 2. Cuze; 3. Dleveille: 4. Neroesslan. 

(38* m.) : 1. Msssare, 38" 4/10; 2. Gail
lard: 3. Hardy; 4. Delssnarre: 5. Israehlsn. 

1*0 m. sélection : 1. Valmy, 11" 2/10; 3. 
Teasus: 3. Jourdlan; 4. Itoltt (Lambersart); 
5. Ooldowskr. 

Lancement «a poids, Coupe des Jeunes 
(poids de S kilos les 2 bras additionnée) : 
1. De Ooevlogon. 25 m. 82; g. camus. 24 m. 
89: 3. veeaer, 24 m. 54; 4. Rermant. 

1.000 mètres (coupe ses Jeunes) : 1. Van 
Hauwennelren. 2' 38"; 2. Hatron, 2' 39"; 
3. Mlohot. 2' 41" 3/3. 

gant en hauteur : 1. Delamsrre. 1 m. 
75: 2. Oeschwlnd. 1 m. 73: 3. De Mont-
brlson. 1 m. 85; 4. Ably. 

183 mètres (hors sélection) : 1. Dedhenne 
20" 3/10: 2. Jenklns; 3. Beasonnaud; 4. 
Lecacheur; 3. Rlchy. 

CLASSEMENT GENERAL 
1. SUde Français, 27 pointe: 2. Union 

St-Olllolse. 14 pts; 3. W. D» Baie, 10 p u . 
3**0 mètres steeple (flasle) : 1. Cusol. 

V 40" 1/5; 2. Rerolle. »• « • • 1/5; 3. Tinsrd, 
S' 42" 2/5; 4. Oellet; 3. Prier. 

8** mètres p u t (Prix du président de 
la République) : 1. Qolx. 1' 55" 8/10; 2. 
Soustre, 1' 38" ;S. Moreton; 8. Petit. 

•M mètres p u t (série B) : 1. Menu. 1' 
57" 2/5; 2. Sarkadl. 1* 57" 4/5; 3. Gardien, 
1 38" 2/5: 4. Cornu. V 38" 3/5: 5. Ctos-
mayou. 

HIPPISME 
Hier , à Saint-Cloud 

Prix des Capucines (à vendre, 3.000 fi*. 
80U mètres). 3 partent». — 1er. Ondtne 
ivillsoouTt). — Non pUoès : Clairière et la 
Désiré*. — Mutuel : 15 50 

Prix Bcsnuswache (15.000 rrs. 900 m.), * 
partants. — 1er. Stamslfl (Jbonstone): 3s, 
Aloons (Bouillon): 3e, Arond» (L. Priés). 
— Non placés : Valse de Vlenns, Yno. Ra-
ricapa, Pennsdurg, Looe Mo. — Mutuel : 
11.50. 7. a 23. 

Prix Se Menll Vicomte (handicap 120.000 
francs. 2.800 m.). 7 partant». — 1er, Majes-
tlc (A. Rabbe); 3e, Mar Belle (Jhonatone). 
— Non placé» : Le Chope. Isde», Simon de 
Muntfort. Pesuldhal, Jehoi. — Mutuel 
37. 17.30. 11.30. 

(Sread Prix du Printemps (FTU dn swewp-
stake National) (150.000 fis. 3.400 m.). 10 
partent». — 1er. Strtsun (Panin); 2», Aahe-
rat* (Vllleoourti; 3», Il SU Cbs (Dupult). 
— Non pièces : Oomllon. Lorsnso d» Medl-
ct. Alfredo, Zurs. Sbrouz. Régulua. Adieu. 
— Mutuel : 100.50. 14.30. 8. B. 

Prix dn Rel Setsll (Handicap. 30.000 ira. 
2 400 m.). 13 partant». — 1er, asouktar Pa
cha (Dutores): 3e. Cernée (Mentelet): 3*. 
Mégalo (Tuekeri. — Non placés : Rumball. 
Pastel. Tension». Palos. Iceberg IL Coquette. 
Oisne. Beaupré. Tvr. Corinne. — Mutuel : 
37 14. 30. 13.50 

Prix de ls Croix Saint-Jacques 120.000 1rs. 
2.100 m.). 7 partants. — 1er, Aqulllne (Ro-
ehsttl); 2e. BoUecd (r-euoolon). — Non 
pièces : Kchldns. Croisé Un. Rsbla. Bonn» 
Renommée, Herp 
10.50. 

— Mutuel 

Colombophilie 
CROIX 

CLERMONT, 1* S Juin, par Centre et 
Avenir. — 5*2 pigeons lâchés * 8 h. 32 par 
M. Verpreet: 1*' ooppens M., 3p.: coopena 
H.. 3p.. 3 sèr. vélo; l i s e s H.; Huslin A.; 
Csby frères. 8 p : Lefebvr* p., ap : Reaard 
L. (Meubeuge). 5p.; Danton. 3p.; Oollyn J.; 
10. Ooehsisux G., p.: Menche A., 3p.; Dse-
chepper Ch . »p.: Coequydt; Mest;h»leln. 

18p.; Lefebvre J.. 4p.; Beert L-, 1p.: a « e -
weert R.. 3p : Dejonghe S., 8p.: Tsilissi . 
8p.; 30. Dutholt, 8p.: Vsndebugaere» C : 
AUegeert a , lp ; Allegeert. 7 p . 3 sèr. veto; 
Vaneslende p., p.; p. Lefebvre, 3 p . 3 gèr. 
vélo: Dubus A , 2p.: Feutry. 4p.: Durultrs 
H. père. 3p.; Delsnnoy L.; 30. Loridan O.. 
2p.: Plateau, 4p.: Roussel P.. p.: Ds4sp*Tte 
R . 3p ; Cocheteux O., 3p.. 2 ser. règ.: Ba*n 
(clsssé): Lefebrre-Ferret, 2p.; Beert L. 
(classé): Deschepper. 2p., 2 sèr. vélo, iag.: 
Flévet J.. 2p.; 40. Oossens A..p.; Lseroaxt 
O.; Créteur, p.; Oollyn A., p.: TJelauHOy L-
2 sèr.; Vendenberghc Alfred; Vsndsnberghe 
Ach.: Vandenberghe An*.. 3 sèr.: Mas* H-, 
2 sèr.; Florin, p.; 

50. Alegaert. 2 sèr.: Lefebvre J.; Merchler 
R. (CroU): Decee G.: Venrtstiagsassis O . 
2 sèr.; Mènart G.; Vendenbroueke A.; Caby. 
p., 2 sèr.; Vendenbrouck A.. 3 sèr.; Coche
teux H.; 80. DuvtUera, Venoverberghe, Mo-
reeu P., Réent, Venherpe, Vendenbroueke 
A.. Vendebogeerde, Derommelser». Verpreet 
(clessé), Deleooter J. fils; 70. Beert L.. sèr. 
vélo; Vandenberch» Ach.. série vêla, règ.; 
Brtfac C . Decee G., série; Lseroart O.. Ls-
poutre, Vendenberghe J., ai l lons Issmeyee, 
p.: Cocheteux H., vélo, règ.; Danton: 80. 
Meea H.. Delebotte J.-B. père, Vandebo-
gaerde. Moermen E., Brisée. Ooppens R.. 
3p.; règ; Psrton J.. Derommeleere, Dste-
vernler. Delsnnoy L.: 90. Tyseen, 
Lsmeyse, p., règ ; Merchler 
Flour, Bècar. Lefebvre-Fsrret. réf.; 
let, Delrue. Detavernler, Vende 
100 Doutrellgne. p.: Dehled B., 
Cocheteux ( tonnelier), Humbret 
msn E.. Detavernler, Doutrellgne. Verpreet 
(clsssé): 110. Dubus A., Dejonghe 8., V » 
Carmelly. Ferbert A.. Rlemls. Blêmis. De-
bled L.. Vaneslende. Flour, Blonds L.. 13*. 
Cocheteux (tonnelier), Dsconalnck. Morsaii 
P., Feutry, cocheteux (tonnelier), Msii i ' ie 
A., Delrue H. Bouquet: Flour. 

Poule t J fis hors concours: Lefebvre L. 
Le l" pigeon constat* k 11 h. IV 0T': 

métr. 132.835; vit. 1.039 m. 43. Le dernier a 
13 h. 00' 13"; métr. 134.017; vit. (83 m. 33. 

Réclamations Jusqu'à mardi à 18 h. 30. 
Distribution des prix mardi k partir de 
19 h. 

LILLE ET ENVIRONS 
— C'HANTHXV 1» 8 Juin, par d» Grou

pement du Nord et Concorde de LUI*. — 
310 pigeons lâchés à 6 h 30: 1 " Vannes 
V.. Fertln E., Venrees V.. Rlnsveldt, Duyck 
J . Weytena. Lorelne H.. Dîmes A.. Loralne 
H.: 10. Duyck J., Bosniens Deeprez A . Bos
nien». Santerre P.. Venoverberghe, Helle-
buyck C , Dhatneut G.. Santerre P . Boe-
mans; 20. Desbuquola, Bsllebuyck C . Bini -
weldt. Dekindt, Duyck J.. VanhuSél L., 
Vanhuffel L., Fertln E-, Leenesoone A . 
Rlnsweldt: 30. Leenesoone A.. Vsnorer-
bërghe. Venrees V.. Vsnoverbergh». Bleln 
J . Soen C Dekindt M.. Leeneeoon* A.. 
Vandebogeerd. Doutrellgne; 40. Despres A.. 
Vendebogard. Marescaux R.. Dhainaut G.. 
Despres A., Dilues A., Beesen P., Dhalneut 
G., Herlent A.. Herlent A ; 

50. Coustenoble, Leenesoone A., Oourou-
ble A.. Coustenoble, Doutrellgne, Bosmans. 
Lesacheere. Selomé I.. HeUebuyck O . Vas 
Vlenderen; 80. Houxé O.. Weytena. Tre-
chet H.. Bosniens, Thleffry L. Leclercq. 
Vendebogard. Stregler R., Loralne H., TUlet-
fry; 70. Fertln E.. Werlop. Trechét H.. ' 
Hellebuyek c , Verstraet. Rlsselln S., Helle-
huyck, Senterre P.. Marescaux R.. Wey-
tens; 80. QuUlsucourt, Msresceux D , Soen 

Duyck J., Dlllle» A-, Hellebuyek C . Du
tholt D., HeUebuyck CL Vannes V.. Bos
mans: 90. Leclercq H.. Leenesoone A„ Her
lent A.. Duyck J., Venhuffel L.. Debnotte 
L., Lesechaere. Bosmans. Cnookeert, Oull-
lauoourt; 100. Dubrealle T., Dtllles A.. 
Coustenoble. Coustenoble. 

Réclamation» Jusque mercredi. Distribu
tion des prix Jeudi. 

— CHARTRES, le 5 Juin par La Concorde 
de Lille — 339 pigeons léchés à « k I I : 
1" Vsnoverberghe, Fossé J- Delecrolx C 
Wyffels H., Dures. Delefolly. Venheulle R-. 
Cenneeson, Boudry; 10. Selngler M.. SeJesn-
bler, Cetteeu O., Delefolly, Santerre A.. 
Werocqules. Cetteeu, Lefebvre M., Sunnont, 
Dtlennoy; 20. Dejonge. Dhalneut O . Pal
lies L., Wyffels, Salngler, MeequeUer J.. 
Wsrocqulcs. Delsnnoy, WytteU H , Thlerp 

30. Fossé J , Selngler, Bourgeois fils. 
Hellebuyek C . Doutrellgue. Thiéry L.. Ors-
ton. Hennebert. Céplon; 40. Destombes M. 
Destombes M.. Dhalneut G.. Ltonet. Pallies 
L., Desqulens A., Senterre A., Pellle* L.. 
Wyffesl Cocheteux. Selstcbler; 

30. Chenu. Fossé J.. Dupont J.. Duyck 
J.. Lefebvre M., Leenesoone A.. Detemmer-
msnn, Delefollv. Delennoy, BruTeuU; 8V. 
Wyffels. Paille* L.. Warocquies, Catrles. Six 
A., Cetteeu O., Fossé J.. Peisyu. Doutre
llgne. Doutrellgne; 70. Céplon, Doutrellgne, 
Bourguignon. Wlnekelmans. Thiéry I*. Pai
lle* L.. Pallies L.. Pall'es L.. Buleset E . 
Thiéry L.; 80. Fouchet, Vendebogard Tniéry 
L., Delannoy G., Doutrellgne. MeequeUer. 
Pailles L.. Venoverberghe. Destombee M.. 
Drwec, 90. Foucber, Foucher. Palliée L.. 
Werocqulez, Doutrellgne. Doutrellgne. Cen-
nesson. Creton, Doutrellgne, Bulsset: 

100. Surmont C , Pailles L.. Fossé J., Lee
nesoone. Hellebuyek C Thiéry L , Hase-
brouck. Fossé J . Venoverberghe; 110. Llo-
net. Bourguignon. Bourgeois fils, Trschet 
H.. Bulsset. Sunnont C Pailles L.. Dhal
neut G.. Cocheteux, Delannoy, Thiéry L.. 
120. Destombee C . Detemmermenn. Soenen 
G., Palliez L., Thiéry L.. Hasard O.. Thiéry 
L . Wlnekelmans, Vendebegerd, Trechet H.: 
130. Six A.. Rooee. WyffeU. Merott». Thiéry 
L., Merchlez. Hszebrouck. B r u i s E., Foase 
J. Fossé J.. 140. Bourguignon, Sslembler, 
Lelné H., Vervvnck. Ohestem L. 

Réclemetlons Jusque mercredi, k 17 h. 
Distribution des prix Jeudi. 

— Vendredi 10 Juin, mis* en loges pour 
le concours de Chatellereult. 12.000 fie de 
prix d'honneur et d'excellence ainsi que de 
nombreuses séries. Même» elègee d'enloge-
ment qu'à Tours, seul Merquette, e ° P1'19 

les Fines Plumes et le Pigeon Fidèle. 
— SAIVT-JUST, le S Juin, par 1* groupe

ment du Nord et Concorde de LUS*. — 
989 pigeons lâchés à 10 h. 30. — 1. Bosnien.-. 
Venoverberghe. Lefebvre R.. Ryckeert M . 
Capoen. Sunnont C. Lefebvre B». Caron 
A. Barman»; 10. Ohestem L.. Verheydt, De-
becker J., Bosniens, Santerre A.. Bosnien». 
Senterre A.. Bosmans, Ven Meele J„ Cous
tenoble, Moermenn J-, Vanhuffel 
Dhalneut G.. Coustenoble. Pourgcol». 
poen. Hellebuyek H., Dekindt 
P. Debecker J.. Bourgeois. Bosmans: 30. 
Mslfslt A., U n e Jean Gellend J.. Festin E.. 
Wyffels. Collier. Ohestem L.. Dekindt M , 
Fertln B.. Vendebogard: 40. Herlent A.. 
Ohestem L.. Weytens. HeUebuyck U . Ve
noverberghe, Dllliee A., Doutrellgne. Dbel-
neut G.. Bosniens. Bourgeois: 30. TTea*a**le 

Delennoy G.. Oottenler. Céplon Oku P y -
ponchelle, Demynck. Venhuffel, Vandnaarre. 
S M I U M , Leclercq M.; 80. Dupont J.. Ho
noré A.. Verheydt. Senterre P.. Delannc. 
a . . Fertln E-, Decoeter», Dutholt D*.Dou
trellgne, Hellebuyek C : 70. Boutten A.. 
Leeecheeve, Boy L.. Vendenperre. OoUler. 
Vendenhende, Dufromont, Boutten A, Ry
ckeert, Delecrolx C : 80. Tseecheev. Ry
ckeert. Venrees V , Vendenbrouck R , Oou-
rouble M.. Verdlère O.. Verdlère O , René 

__smkns. Céplon C ; 90. Vannes V.. 
Debecke rJ„ Cetteeu. Ducsrln. Veralert R.. 
Delecrolx C Debecker J.. Weytens. Loralne 
Duyck J.: 

100. Delennoy A.. Vennes V.. Prévost R-
Coustenoble, Dhalneut O.. Brocvlelle, Bs l 
lebuyck C. HeUebuyck H.. Lins J.. Btns-
waldt. 110. Rsnevreldt. Crépy. TJampens. 
Debecker J.. Demuynck. Lefebvre B_ Broc-
vlelle. Delsnnoy G., VeobeuUe B . Bout
ten A.; 130. Duyck J.. Béaghe A.. Doutre
llgne. Drames. Vendenperre. Dutholt D.. 
Dîmes. Veadeboeerd, Pleins. Doutrellgne. 

oneert. Demuvck. Booneert, OoUler. 
HeUebuyck C Dufromont. David, David. 
Cetteeu O., Bogie: 140. De Wilde. Ven-
chueren F.. HeUebuyck B.. Cteeys L-, Bttel-
luln L.. Vejvdenagerd. ' Bourgeois, Bgget-
mont. Dupont J.. 

150. Roobe J.. 
Llevens B . Vanoverbergne. Deeden F , Cat-
telaln C Venderperr». Denolf B.. Desbu-
quoy: 1*0. Perret H . Coustenoble, Les-
croart. Bourbotte, PrenooW M.. Gilbert, Ma
rescaux J. Bosniens. Delennoy. 
170. Ohestem L.. Delecrolx C 
Vsnderperre. Catteau O.. Dufromont, Ma
rescaux A.. Courouble M. OLestem L- Be-
ckeert. 180. Lambin L . Bosnien». Ceron A.. 
Lefebvre R.. Vendenhende. Delmeulle A 
Dufromont. DeUnnoy A.. Venrees V.. De-
meyère H.: 190. Bèague A.. DssostàrS. Lte-
ven» R.. Ven Meele J., MeblU» de Ponohe-
vme. Dutholt D., Senterre P . Suintant C . 
Rooee J.. Dufromont: 308. Dbelluln. 
ter*. Picevet. Vennes 
Brème B.. Mereaceux D.. Delannoy G., 
che. Remon N.: 310. Flems. Vernie** B.. 
Delennoy A , Meresceux A.. Bouquet: Lo
ralne, Bnussil J. 

Réclamations Jusque mercredi soir. Dis
tribution «es prix Jeudi. 

Vendredi 10 Juin, mise s a toges BOUT le 
concours de Chatellenult, t tJS* tés «e 
prix d'honneur et d'eesseslesks» **a*A erae 
de nombfeajeae sens*. Jsaase* aséRs* .slssàse-
gexneat qu'à Tenu* saut agesaassaa. â a au» 
les Fine, Plumes et le Psreon FWeirT * ^ 

Ce-


